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INTRODUC TION

Le trafic d'armes à feu touche toutes les régions du 
monde et a de multiples répercussions sur la société. 
Il s'agit d'une préoccupation majeure dans le contexte 
de la sécurité humaine, et il est central en droit les 
efforts et les activités de mise en œuvre. Les armes à 
feu sont à l'origine de nombreuses violences, en par-
ticulier d'homicides ; elles sont souvent utilisées par 
des criminels organisés et elles soutiennent des opé-
rations liées aux conflits armés et au terrorisme. La 
forme la plus courante de trafic d'armes concerne les 
armes légères et de petit calibre ; toutefois, la nature 
de ce trafic peut varier considérablement en fonction 
des contextes géographiques et des types d’armes.  

Les armes à feu sont généralement fabriquées pour 
les marchés légaux par les fabricants sous licence. Elles 
peuvent cependant être détournées sur les marchés 
illégaux à tout moment de leur cycle de vie. L'action 
des services répressifs vise à mettre fin à leurs mouve-
ments depuis leurs sites de fabrication ou de dépôt. 
Dans de nombreuses régions du monde, les armes à 
feu sont facilement disponibles pour ceux qui peuvent 
se le permettre. Les armes à feu peuvent circuler sur 
les marchés légaux et illégaux pendant longtemps et 
parce qu'il s'agit de produits durables, elles peuvent 
être facilement réutilisées et revendues. Cette dura-
bilité présente des défis pour les activités de préven-
tion et de contrôle. Pour ce rapport, les données des 
saisies d'armes à feu sont utilisées pour examiner de 
plus près le trafic d'armes à feu. S'appuyant sur l'étude 
de l'ONUDC sur les armes à feu de 2015, ce rapport 
analyse les flux de trafic d'armes à feu, les types 
d'armes à feu qui font l'objet d'un trafic, la manière 
dont ce trafic est mené et comment il est lié à d'autres 
types de crimes. Le rapport ne vise pas à estimer la 
valeur du marché illégal car les données disponibles 
sont trop sporadiques pour soutenir une telle 
estimation. 

La nature complexe des préoccupations relative aux 
armes à feu est également reflétée dans le cadre 
juridique international. Il existe une grande variété 
d'instruments internationaux et régionaux traitant des 
armes à feu et de leur trafic. Le cadre général du 
présent rapport est basé sur le Protocole contre la fab-
rication et le trafic illicites d'armes à feu, de leurs 
pièces, éléments et munitions ("le Protocole sur les 
armes à feu"), additionnel à la Convention des Nations 
Unies contre la criminalité transnationale organisée, 
qui a été adopté par l'Assemblée générale en 2001 (1). 
L'ONUDC est le gardien de la Convention et de ses 
protocoles. Le Protocole sur les armes à feu, qui 
comptait 118 parties en octobre 2019, aborde la fab-
rication et le trafic illicites d'armes à feu sous l'angle 
de la justice pénale, en vue de fournir aux États mem-
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Fig. 1 Circonstances des saisies d’armes à feu

bres des mesures pour faire face à la nature transna-
tionale du phénomène et à ses liens avec la criminalité 
organisée et d'autres formes graves de criminalité. De 
nombreux autres instruments introduisent une 
approche complémentaire du trafic d'armes à feu sous 
l'angle du désarmement, du commerce ou du dével-
oppement.  (2)

Dans le cadre de la conférence des parties de l'ONU 
de la Convention contre la criminalité transnationale 
organisée, les États membres ont demandé à l'ONUDC 
de collecter et analyser les informations quantitatives 
et qualitatives et les données dûment ventilées sur le 
trafic d'armes à feu, leur les pièces et éléments et les 
munitions. En outre, dans le cadre de l'Agenda 2030 
sur le développement durable développement, 
l'ONUDC suit l'évolution mondiale de l'indicateur 
16.4.2 ("Proportion d'armes saisies, trouvées ou 
remises dont l'origine ou la destination illicite est Le 
contexte a été tracé ou établi par une autorité com-
pétente autorité en conformité avec les instruments 
internationaux"). L'ONUDC est également le co-dépos-
itaire international de cet indicateur avec le Bureau 
des affaires de désarmement (ODA).

Des données sur les saisies pour mieux 
comprendre le trafic d'armes à feu?

Dans la Convention des Nations unies contre la crimi-
nalité transnationale organisée, la "saisie (ou le gel)" 
est définie comme "interdire temporairement le trans-
fert, la conversion, la disposition ou le mouvement de 
biens ou en assumer temporairement la garde ou le 
contrôle sur la base d'une ordonnance rendue par un 
tribunal ou une autre autorité compétente" (article 2f 
). La saisie peut précéder la confiscation définitive, 

définie comme "la privation permanente de biens sur 
décision d'un tribunal ou d'une autre autorité compé-
tente" (article 2g).  

Les critères de saisie des armes à feu peuvent varier 
considérablement d'un pays à l'autre. Le protocole sur 
les armes à feu exige des États de saisir les armes à feu 
qui font l'objet d'un trafic ou d'une fabrication illicite 
et de criminaliser ces infractions. La législation et la 
réglementation nationales vont souvent au-delà des 
dispositions du protocole et les armes à feu peuvent 
également être saisies pour d'autres raisons, par exem-
ple parce qu'elles ont été utilisées dans des activités 
criminelles. Les saisies peuvent également être fon-
dées sur des infractions administratives telles que 
l'absence de permis de détention valide ou le non-
respect des conditions de stockage.

Les saisies sont le reflet d'une réalité complexe et de 
différentes facettes du phénomène du trafic illicite 
d'armes à feu qui se chevauchent. Les saisies peuvent 
être liées à une activité criminelle, mais certaines sai-
sies peuvent également découler d'infractions de 
nature administrative. La question de savoir si une situ-
ation ou un comportement particulier constitue une 
infraction administrative ou pénale dépendra de la 
législation nationale, mais les infractions administra-
tives concernent généralement des licences expirées, 
un entreposage inadéquat, un entretien insuffisant, le 
port ou le transport d'une arme à feu en violation des 
restrictions applicables, etc. Il existe également des 
saisies qui se produisent à titre préventif, générale-
ment dans les cas la violence domestique ou les men-
aces de violence - même si aucun crime n'a été commis 
avec l'arme à feu. 
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CIRCONSTANCES DES SAISIES D’ARMES A FEU

•

•
•

•
•

 

INFRACTIONS CRIMINELLES INFRACTIONS ADMINISTRATIVES

MESURES PREVENTIVES  

MESURES PREVENTIVES
 (ex du propriétaire légitime dans 

le contexte de violence conjugale)

CHAÎNE D'APPROVISIONNEMENT ILLICITE (“TRAFIC”)
Armes à feu changeant des mains ou traversant 
les frontières au moment de la détection

TENU PAR L’UTILISATEUR FINAL 
( pas d’indication du transfert/movement 
transfrontalier/intention de transformer 
en armes à feu au moment de la detection)

ECHANGE ILLICITE D’ARMES A FEU
TENU FAMILIALEMENT

ventes illicites/ transferts d'armes 
à feu légalement détenues, y compris 
par/de dealeurs individuels et licencies 
vol d’armes a feu civiles (generalement 
de petit calibre)
disposition sur/distribution de/
commerce d’armes a feu d’origine illicite, 
y compris la l’ocation et la detention 
commune
détournement provenant des agents 
d’application de la loi/ les militaires 
(potentiellement de grand calibre)              

•

•

•

•

DETOURNEMENT ET TRAFIC 
INTERNATIONAL

transbordement clandestin 
fause/ declaration mensongere 
leurre/faux destinataire  
licences ou autorisations manquantes   

•
•
•
•

FRABRIQUE ILLICITEMENT/ 
ETAT ILLICITE

armes rudimentaires 
modi�cation
conversion
réactivation
e�ace/ altère les marques 
assemble à partir des pièces et 
éléments
armes fabriqueés artisanalement 
sans autorisation
 
 

•
•
•
•
•
•

•

USAGE ILLICITE

homicide
atteinte corporelle
menaces et contrainte 
danger pour la sécurité 
publique 
armes volées
 
 

CONTEXT ILLICITE

Investigation parallèle dans le cadre 
de tra�c de drogue, traite des 
personne, tra�c de migrants  et 
autres crime organisés, terrorisme,
etc.
 
 

POSSESSION ILLICITE “PURE”

Possession non autorisée, pas d’autre 
liens criminels apparent et origine peu 
claire
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Compte tenu du fait que les armes à feu sont des biens 
durables qui peuvent durer des décennies, les armes 
à feu peuvent être détectées dans des milieux crimi-
nels longtemps après leur entrée sur le marché noir 
(par détournement ou fabrication illicite). En outre, 
certains liens criminels qui donnent lieu à la saisie 
d'une arme à feu peuvent se produire indépendam-
ment du fait que l'arme à feu ait été précédemment 
trafiqués ou non. Par exemple, une arme à feu peut 
être utilisée dans la perpétration d'un crime, et donc 
saisie, qu'elle ait été légalement détenue ou non. Par-
fois, une arme à feu est saisie dans le cadre de crimes 
ou d'enquêtes qui ne sont pas liés à des infractions 
liées aux armes, comme le crime organisé ou le trafic 
de drogue. Dans ce cas, le trafic peut ou non avoir eu 
lieu avant la saisie.  Une arme à feu peut également 
être saisie en raison de son état, comme dans le cas 
de marques altérées ou supprimées ou de modifica-
tions illégales, ou parce qu'elle a été fabriquée illégale-
ment, y compris la conversion à partir d'autres armes, 
l'assemblage illégal ou la fabrication illicite dans un 
cadre artisanal. Une fois de plus, ces armes à feu peu-
vent ou non avoir fait l'objet d'un trafic avant la saisie. 
Il peut également y avoir des cas de nature criminelle 

dans lesquels une arme à feu saisie à son détenteur 
est d'origine incertaine, mais où il n'y a pas de liens 
criminels évidents autres que la possession non 
autorisée. 

Les cas décrits ci-dessus se produisent généralement 
lorsqu'une arme à feu est saisie chez son "utilisateur 
final", c'est-à-dire une personne ou un groupe de per-
sonnes qui détenaient l'arme à feu pour leurs propres 
fins et utilisation (licites ou non). Il reste donc le cas 
des armes à feu qui ont été détectées dans des circon-
stances qui suggèrent des transferts illégaux ou le 
mouvement au moment de l'interception. Même 
parmi ces armes à feu, ces transferts ou déplacements 
physiques peuvent être internes à un pays, ou trans-
national. Ces saisies sont celles qui reflètent le plus 
directement la nature des les flux illicites d'armes à 
feu. Les saisies d'envois transfrontaliers, telles que 
celles effectuées par les douanes, présentent un inté-
rêt particulier.

Des sources des données et leurs limitâtes

Le rapport est basé sur les données collectées auprès 
des États membres par le biais du questionnaire sur 

Map 1 Réponses au Questionnaire des Nations Unies sur le flux d’armes illicites (exercice de base de données 
2018 sur les armes à feu) et autres pays/territoires avec des données partielles ou supplémentaires 
d’autres sources  

*Comprend les réponses de 6 pays limitées aux métadonnées et aux données qualitatives uniquement.

Source : Élaboration des données de l'ONUDC à partir du questionnaire sur les flux d'armes illicites et de l'Organisation mondiale des douanes.

Les frontières et les noms indiqués ainsi que les désignations utilisées sur cette carte n'impliquent pas d'approbation ou d'acceptation officielle par les 
Nations Unies.

Les lignes pointillées représentent des frontières indéterminées. La ligne en pointillés représente approximativement la ligne de contrôle au Jammu et 
Cachemire convenue par l'Inde et le Pakistan. Le statut final du Jammu et Cachemire n'a pas encore été convenu par les parties. La frontière définitive entre le 
Soudan et le Sud-Soudan n'a pas encore été déterminée. Il existe un litige entre les gouvernements de l'Argentine et du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et 
d'Irlande du Nord concernant la souveraineté sur les îles Malouines (Malvinas)

ÇÇÇÇÇÇÇ
Ç

Ç
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Responses to the UN-IAFQ (Illicit Arms Flows Questionnaire)*

Countries or territories with partial data for IAFQ indicators (2016/17) from other sources

The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. Dashed lines represent undetermined boundaries. Do�ed line represents approximately the Line of Control in Jammu and Kashmir 
agreed upon by India and Pakistan. The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. The final boundary between the Sudan and South Sudan has not yet been determined.A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United
Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

*Includes responses from 6 countries limited to metadata and qualita�ve data only.
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Responses to the UN-IAFQ (Illicit Arms Flows Questionnaire)*

Countries or territories with partial data for IAFQ indicators (2016/17) from other sources

The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. Dashed lines represent undetermined boundaries. Do�ed line represents approximately the Line of Control in Jammu and Kashmir 
agreed upon by India and Pakistan. The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. The final boundary between the Sudan and South Sudan has not yet been determined.A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United
Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

*Includes responses from 6 countries limited to metadata and qualita�ve data only.

±
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les flux d'armes illicites (IAFQ),5 qui a été élaboré en 
coopération avec les autorités nationales et des 
experts internationaux et régionaux pertinents, et des 
organisations non gouvernementales et des entités 
de recherche, afin de collecter les données des saisies 
dans les deux sous une forme agrégée et au cas par 
cas. Le questionnaire a permis de recueillir des don-
nées sur plusieurs aspects du trafic d'armes à feu, tels 
que les itinéraires du trafic, le contexte criminel, le 
traçage et la réponse du système de justice pénale à 
ce crime. Au total, 80 réponses au questionnaire ont 
été reçues. En outre, des sources de données complé-
mentaires ont été utilisées, notamment les rapports 
nationaux sur la mise en œuvre du programme 
d'action sur les armes légères et de petit calibre et 
l'instrument international de traçage (recueillis et part-
agés par le Bureau des affaires de désarmement des 
Nations unies) et les données de saisie de l'Organisation 
mondiale des douanes (OMD). La plupart des données 
couvrent les années 2016-2017. Ces sources ont 
notamment été utilisées pour générer des  renseigne-
ments pour certains des indicateurs couverts par la 
base de données. Quant au Questionnaire sur les flux 
d'armes, il a permis de fournir des données pour un 
total de 107 pays et territoires pour au moins une des 
années 2016 ou 2017.

Il existe certaines limites concernant l'utilisation de la 
saisie dans le cadre du trafic d'armes à feu. Les saisies 
peuvent être pour des raisons autres que le trafic 
d'armes à feu en tant que tel. Les armes à feu peuvent 
être saisies parce qu'elles ont été utilisées dans le 
cadre d'activités criminelles telles que le trafic de 
drogue ou l'homicide. En outre, comme pour la plupart 
de ces données relatives à la criminalité, les données 
relatives aux saisies reflètent à la fois le niveau du trafic 
et l'effort et la capacité des services répressifs à mettre 
en œuvre des mécanismes de régulation qui peuvent 
varier considérablement entre les pays. La triangula-
tion des données relatives aux saisies avec d'autres 
informations et leur analyse à travers les pays, aident 
à utiliser ces données pour informer les partenaires et 
certaines dynamiques sur le trafic, mais les saisies à 
elles seules ne  suffisent pas a décrire le niveau du 
trafic. L'information et l'analyse de ces informations 
dans les différents pays contribuent à utiliser les don-
nées relatives aux saisies pour informer sur les modèles 
et la dynamique du trafic, mais les saisies seules ne 
décrivent pas le niveau du trafic. Les définitions 
juridiques et les cadres réglementaires peuvent dif-
férer grandement d'un pays à l'autre, ce qui fait que 
les comparaisons de niveaux sont difficiles et com-
portent des risques en comparant différents 
phénomènes. 

ÇÇÇÇÇÇÇ
Ç

Ç
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Responses to the UN-IAFQ (Illicit Arms Flows Questionnaire)*

Countries or territories with partial data for IAFQ indicators (2016/17) from other sources

The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. Dashed lines represent undetermined boundaries. Do�ed line represents approximately the Line of Control in Jammu and Kashmir 
agreed upon by India and Pakistan. The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. The final boundary between the Sudan and South Sudan has not yet been determined.A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United
Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

*Includes responses from 6 countries limited to metadata and qualita�ve data only.
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En plus de ces des limitations, certaines limitations 
spécifiques concernent la collecte de données pour 
ce rapport. La collecte ne pouvait pas couvrir tous les 
pays du monde et même pour les pays qui ont 
répondu, la richesse et la qualité des réponses sont  
variables. Bien que certaines parties du questionnaire 
aient permis d'obtenir des données de bonne qualité, 
d'autres parties ont été laissées vides ou seules de 
rares données ont été soumises. Il convient de garder 
à l'esprit ces limites dans la lecture et l’exploitation de 
ce rapport.
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Le trafic d'armes à feu est un phénomène 
mondial à fortes variations entre pays

L'ONUDC a mené sa collecte de données la plus com-
plète à ce jour sur le trafic d'armes à feu, en recueillant 
des détails à partir des réponses aux enquêtes et 
d'autres sources dans 81 pays pour 2016-2017. Ces 
données fournissent un aperçu unique des caractéris-
tiques du trafic aux niveaux mondial, régional et inter-
national. Au niveau national, ces données fournissent 
une ressource vitale pour les forces de l'ordre, les déci-
deurs politiques et les organismes publics qui cherch-
ent à réduire les dommages causés par le mouvement 
illicite des armes à feu. 

Sur la base de ces sources, un total de 550 000 armes 
à feu a été saisi au cours des années 2016 et 2017. Les 
données montrent de grandes variations entre les 
pays en termes de quantités saisies, allant de moins 
de 10 à plus de 300 000. La nature des saisies déclarées 
varie également de façon spectaculaire.

Le chiffre réel des saisies mondiales est bien supérieur 
à 550 000, car certains des pays couverts par cette 
étude ont sous-déclaré leurs saisies pour des raisons 
administratives, et la qualité des données varie consi-
dérablement d'un pays à l'autre. En outre, de nom-
breux pays n'ont fourni aucune information, y compris 
certains des pays les plus peuplés du monde. Néan-
moins, la couverture de cette tentative de collecte de 
données à l'échelle mondiale est bonne et devrait 
s'améliorer dans les années à venir. Lesdites données 
sont collectées de manière systématique et intégrée 
dans les institutions nationales. 

Les pistolets apparaissent comme les 
armes les plus saisies dans le monde

Les pistolets sont le type d'arme à feu le plus saisi au 
monde. Toutefois, cette tendance est due en grande 
partie aux Amériques, la région qui a signalé le plus 
grand nombre d'armes à feu saisies dans l'ensemble. 
Les pistolets constituent plus de 50 % des armes à feu 
saisies dans les Amériques au cours de la période de 
référence. 

En Afrique et en Asie, les fusils de chasse ont été les 
plus nombreux. Les fusils sont le principal type d'arme 
à feu saisi en Océanie, et en Europe, la répartition est 
plus égale entre pistolets, carabines et fusils de chasse.

RÉSUMÉ 
EXÉCUTIF
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Fig. 2 Distribution typique* sur les armes saisies enregistrées par type, 2016-2017
 

 

* Moyenne simple base sur les donnes de 81 pays.

** Inclue les armes indiquées “ Autres” sans information suffisante pour donner une classification future; Certains de ces armes peuvent être des armes à feu ou 
des armes légères et de petit calibre (APLC).

*** Pour certains pays, les données de saisies indiquées incluaient les armes et autres armes à feu/APLC ; toutefois les donnes sur ces armes ne sont pas explic-
itement demandées par le questionnaire. Par conséquent le partage de ces armes est sujet a des variations dans la pratique de reportage entre les pays.   

Source: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Cependant, de nombreux pays d'Afrique et d'Asie sem-
blent avoir une capacité moindre d'interception et de 
signalement des trafics d’armes à feu, ce qui peut 
entraîner une sous-déclaration de certains types 
d'armes à feu. En outre, les chiffres totaux communi-
qués par les pays incluent les saisies qui ne sont pas 
directement liées au trafic. 

Sur la base des saisies douanières aux  frontières, les 
fusils ressortent au même niveau que les pistolets. Cela 
suggère que les armes à feu telles que les fusils pour-
raient jouer un rôle plus important dans les schémas 

de trafic mondiaux que ce que reflètent les données 
actuellement disponibles.

En y regardant de plus près, des liens apparaissent 
entre les trafics et des contextes régionaux plus larges. 
Par exemple, les pays qui enregistrent des niveaux plus 
élevés de morts violents et d'homicides, en particulier 
en Afrique et en Amérique latine et dans les Caraïbes, 
ont tendance à saisir un pourcentage plus élevé 
d'armes à feu liées à des crimes violents. De même, 
dans les pays où le trafic de drogue est plus important, 
les saisies d'armes liées à cette activité sont plus 
nombreuses.

Fig. 3 Nombre total de saisies d’armes, par pays et type de couverture, 2016-2017

 

¹Pour le Canada, Ghana et Paraguay, les donnees etaient disponibles pour 2016 seulement

²Pour le Cameroun, Guinee et Kyrgyzstan les donnees etaient disponibles pour 2017 seulement

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles
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Fig. 4 Répartition typique* de saisie d’armes à 
feu/APLC par type, au vue de la région, 
2016-2017

 

* Moyenne simple, ajustée pour n’importe quelle arme à feu/APLC qui ne 
pourra pas être classifiée et quantifiée dans la catégorie respective et 
armes autres que les armes à feu/APLC.

Source:  ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Map 2 Trafic international essential d’armes à feu (comme indiqué par les routes des saisies d’armes à feu)

La ventilation en groupements sous-régionaux est basée sur la classification standard des Nations Unies (M49), adaptée pour tenir compte de la disponibilité 
des données et des régions d'intérêt particulier de l'étude. 
Les flèches représentent les flux entre les sous-régions (pas des pays spécifiques).

Source: Élaboration de données par l'ONUDC à partir du questionnaire sur les flux d'armes illicites et de l'Organisation mondiale des douanes.
Les limites et les noms indiqués et les désignations utilisées sur ces cartes n'impliquent pas l'approbation ou l'acceptation officielle par les Nations Unies 
Le statut final du Jammu-et-Cachemire n’a pas encore été convenu par les parties. Un différend existe entre les Gouvernements de l'Argentine et du Royaume-
Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord concernant la souveraineté sur les îles Falkland (Malvinas).

Le trafic transnational existe parallèlement 
au détournement national et à la fabrica-
tion illicite  

La plupart des saisies d'armes à feu sont effectuées 
sur les territoires nationaux ; les saisies aux frontières 
représentent en moyenne moins de 10 % de toutes 
les interceptions. Les armes saisies sont en grande 
majorité fabriquées en dehors du pays de saisie, mais 
il est probable que l'approvisionnement en armes à 
feu trouvées sur les marchés illicites ait une com-
posante nationale importante, comme les armes à feu 
détournées des circuits licites dans le pays de saisie.

Il y a souvent peu de liens avec le pays de fabrication. 
Une proportion importante des armes saisies sur les 
envois entrants n'a pas été transportée directement 
depuis leur lieu de production. Cela suggère que la 
vulnérabilité au trafic d'armes à feu se trouve surtout 
dans les pays où les armes à feu sont détournées des 
circuits légaux plutôt que dans le pays de 
fabrication.

L'Amérique du Nord est la principale sous-région de 
départ pour les armes à feu saisies, selon les données 
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Main transna�onal firearms trafficking flows (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).
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disponibles. À plus petite échelle, l'Europe et l'Asie 
occidentale sont également les principaux points de 
départ des flux illicites. Toutefois, les flux illicites au 
sein des sous-régions représentent souvent une pro-
portion importante des armes à feu entrant sur le 
marché, notamment en Amérique du Sud, en Europe 
du Nord et de l'Ouest et en Asie occidentale. 

Les trafics transnationaux se concentrent à 
l'intérieur des continents 

Si l'on se base sur les itinéraires des armes à feu saisies, 
les flux de trafic transnational semblent se concentrer 
principalement à l'intérieur des continents. L'Amérique 
du Nord joue un rôle important en tant que sous-
région de départ pour d'autres sous-régions, notam-
ment  l’Amérique du Sud et centrale, ainsi qu'en Asie 
occidentale. L'Amérique du Nord, l'Europe et l'Asie 
occidentale ensemble représentaient la quasi-totalité 

Fig. 5 Répartition des régions identifiées comme origine de 
la provenance des flux illicites (cercle interne) et fab-
rique (cercle externe) pour les saisies faites en Afrique 
du Sud, 2016-2017 

 

*Sauf Balkans occidentaux.

ªLa plus grande part des flux illicites transnationaux affectant les pays d'Amérique du Sud se 
produit entre les pays d'Amérique du Sud. De même, les pays d'Amérique du Sud sont eux-
mêmes responsables de la plus grande part de la fabrication d'armes saisies en Amérique du 
Sud (y compris les armes saisies dans le pays de fabrication). Ces parts ne figurent pas dans 
la figure ci-dessus.

Remarque: Les parts des flux et de la fabrication sont basées sur différents types de données 
qui nécessitent des méthodologies différentes. Par conséquent, la comparaison doit être 
faite avec prudence. Dans les deux cas, les calculs ajustent la part qui n'est pas classée ou 
déclarée comme inconnue.

Source: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

des points de départ de la traite du trafic en 2016-
2017. Contrairement à d'autres régions du monde, les 
flux sortants des pays d'Europe étaient principalement 
destinés à la traite au trafic à travers les continents.

L'Amérique centrale et du Sud ainsi que l'Asie occiden-
tale représentent plus de 80 % des destinations du 
trafic. Ces principales zones de destination sont con-
nues pour leur niveau élevé de violence criminelle ou 
de conflit et montrent les liens entre le trafic d'armes 
à feu et les morts violents.

Le pays de production n'a souvent aucun 
lien avec les flux illicites

Les flux d'armes à feu illicites sont complexes et ne 
suivent pas nécessairement les flux licites. Souvent, le 
pays de fabrication des armes à feu et le pays où ont 
lieu les détournements (lorsque les armes à feu quit-
tent le circuit licite et entrent dans le circuit illicite) et 
les saisies ne se chevauchent pas. Cela se voit claire-
ment dans le contraste entre les pays qui sont identi-
fiés soit comme pays de fabrication, soit comme le 
point de départ du flux illicite. Si l'Europe apparaît 
comme la principale région de fabrication dans les 
saisies effectuées dans le monde, la sous-région 
d'origine illicite la plus importante est l'Amérique du 
Nord. Les armes à feu sont des biens durables et leur 
circulation avant et après leur détournement vers le 
marché noir implique souvent plusieurs transferts.

Les saisies transfrontalières sont plus 
fréquentes aux points de passage terres-
tres, mais les expéditions maritimes sont 
plus importantes 

Les trafiquants ont tendance à utiliser le transport 
maritime pour les grosses cargaisons. Les cas de saisies 
sur les navires ont concerné plus de cinq fois le nombre 
d'armes à feu généralement interceptées dans d'autres 
types de transport. Cela suggère que les services 
répressifs pourraient obtenir un meilleur retour sur 
investissement s'ils se concentraient sur le transport 
par mer.

Toutefois, le trafic par voie terrestre reste le plus cou-
rant. Les affaires transfrontalières représentent environ 
deux tiers du total. Les interceptions de navires ont 
représenté pour seulement 6 % environ de tous les 
cas douaniers, mais 33 % des cent du nombre total 
d'armes à feu saisies par les douanes.

La taille de l'affaire de saisie peut refléter 
l'utilisation prévue de l'arme à feu

Il apparaît que la grande majorité des cas de saisie 
implique que les agents des forces de l'ordre inter-
ceptent une seule arme à feu ou un très petit nombre, 
selon les données disponibles. Toutefois, en termes de 
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quantités d'armes à feu saisies, les grosses affaires peu-
vent représenter une part importante. Par exemple, 
parmi les saisies douanières effectuées aux frontières 
nationales, environ trois quarts des cas concernaient 
une seule arme à feu, mais environ la moitié des armes 
à feu ont été saisies dans des cas où il s'agissait de 18 
armes à feu ou plus. Les saisies de petits lots d'une ou 
deux armes à feu peuvent être liées à l'utilisation indi-
viduelle, lorsque l'arme à feu est retirée à l'utilisateur 
final. Ces affaires concernaient le plus souvent des 
armes de poing. Par exemple, plus de 80 % des revolv-
ers ont été saisis dans des affaires ne concernant 
qu'une seule arme à feu.  

Ce type d'affaire implique souvent une violation de la 
possession mais peut également impliquer un "trafic 
de fourmis" stratégique, par lequel de nombreuses 
personnes transportent des armes en petits lots pour 
répondre à une demande à grande échelle et réduire 
le risque de perturbation par les forces de l'ordre. Ce 
type de trafic n'explique pas entièrement le trafic mon-
dial d'armes, mais il existe des preuves qu'il est utilisé 
pour transporter des armes à feu des États-Unis vers 
le Mexique.

À l'autre extrémité de ce continuum, les pays ont 
déclaré des saisies importantes qui semblaient répon-
dre à des cas importants de demandes, par exemple 
les conflits. Les saisies de fusils, de carabines, de fusils 

de chasse et les pistolets suggèrent que ces types 
d'armes à feu peuvent faire l'objet d'un trafic par cen-
taines et par milliers. Les armes à feu de grande puis-
sance telles que les mitraillettes et les pistolets ne sont 
pas souvent saisies, mais ces rares saisies portent 
généralement sur des quantités plus importantes. 
Environ un cinquième de toutes les saisies effectuées 
par les douanes qui comprenaient des mitrailleuses 
et des mitraillettes concernaient des armes à feu de 
ce type en lots de quatre ou plus ; en revanche, de tels 
transports de revolvers, par exemple, étaient 
exceptionnels.

Ces grosses saisies étaient beaucoup plus probables 
que les petites saisies les envois devant être liés à des 
infractions de trafic d'armes à feu.

Les trafiquants illicites peuvent rivaliser 
avec  les marchés licites sur le plan des prix

Le coût de l'achat d'armes à feu sur le marché illicite 
est généralement sensiblement plus élevé que dans 
la sphère licite, ce qui reflète les risques et les profits 
supplémentaires liés au marché noir. 

Il y a toutefois des exceptions. En Amérique latine et 
dans les Caraïbes, par exemple, les prix illicites étaient 
inférieurs à ceux du prix licite pour les armes de 
poing. Cela suggère une grande disponibilité d'armes 
de poing sur le marché illicite. Les données sur les 
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prix en Europe montrent que les Balkans occiden-
taux sont une source illicite potentielle d'armes à feu, 
notamment de fusils d'assaut. Ces armes étaient 
beaucoup moins chères dans les Balkans occiden-
taux que dans le reste de l'Europe. 

Les trafiquants approvisionnent ceux qui 
cherchent à assembler ou à convertir des 
armes 

Les saisies de pièces et d’éléments sont relativement 
rares par rapport aux saisies d'armes à feu : en moy-

enne, seulement 5 % du nombre d'armes à feu. 
Cependant, une image différente apparaît dans les 
pays où les armes à feu en état de non-usine ont été 
saisies en nombre relativement élevé (y compris la 
production artisanale), en particulier en Afrique et 
dans les régions d'Asie. Les pays de ces régions ont 
tendance à rapporter relativement des niveaux 
élevés de saisies de pièces et d’éléments. 

La fabrication, la conversion, la réactivation et 
l’assemblage illicites d'armes à feu sont également 
présents dans certains pays européens, ce qui reflète 
peut-être les mécanismes de contrôle nationaux qui 
font que les armes à feu sont difficiles d'accès légal. 
La modification des armes peut également répondre 
aux besoins des criminels d'utiliser des armes plus 
puissantes.

Le traçage des armes à feu reste insuffisant 
et les pays risquent de manquer l'objectif 
du SDG

Les pays se sont engagés à "réduire sensiblement les 
flux financiers et d'armes illicites" dans le cadre de la 
cible 16.4 du SDG. L'un des indicateurs de cet objectif 
est que la proportion d'armes à feu dont l'origine illic-
ite est retracée doit être mesurée. Les données de 14 
pays en 2016-2017 suggèrent qu'en moyenne, cette 
origine illicite ou ce contexte illicite a été établi pour 
seulement 28 % de la catégorie d'armes à feu 
concernée. 

Les pays qui ont enregistré des taux de réussite très 
élevés en matière de traçage des armes à feu ont fait 
état de niveaux de saisie relativement faibles, peut-
être parce que le traçage nécessite beaucoup de res-
sources. D'autre part, certains pays ayant enregistré 
des niveaux élevés de saisies ont enregistré un faible 
taux de réussite, ce qui peut également être lié à des 
saisies d’armes à feu dans le cadre d'infractions moins 
graves et peut-être non prioritaires dans le traçage.

Les réponses de la justice pénale ont tend-
ance à sous-estimer l'importance du trafic 
d'armes à feu

En moyenne, les pays ont saisi environ deux tiers des 
armes à feu pour cause de possession illicite, selon les 
justifications légales données par les autorités nation-
ales. En moyenne, le trafic n'a été cité comme justifica-
tion légale que dans environ 9 % des cas. 

Toutefois, il est probable que l'infraction de possession 
illicite offre aux services répressifs un moyen plus facile 
et plus rapide de justifier l'arrêt des expéditions et la 
saisie des armes à feu, et le trafic n'apparaît comme 
l'infraction réelle qu'après des enquêtes  complémen-
taires - c'est ce qu'on appelle le "contexte pénal" de la 

Fig. 6 Ventilation des saisies douanières, par taille  
de cas de saisie, 2016-17

* La taille d'un cas de saisie fait référence au nombre d'armes à feu saisies 
dans ce cas particulier.
a Un cas est considéré comme «petit» si entre 2 et 5 armes à feu ont été 
saisies dans ce cas particulier.
b Un cas est considéré comme «moyen» si entre 6 et 10 armes à feu ont été 
saisies dans ce cas particulier.
c Un cas est considéré comme «grande» si entre 11 et 17 armes à feu ont 
été saisies dans ce cas particulier.
d Un cas est considéré comme «exceptionnellement grande» si au moins 
18 armes à feu ont été saisies dans ce cas particulier.

Source: L'Organisation mondiale des douanes.
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saisie.

Si l'on tient compte du contexte criminel, la propor-
tion d'armes saisies qui pourraient être liées au trafic 
fait plus que doubler pour atteindre environ 19 %. La 
proportion réelle est susceptible d'être encore plus 
élevée, une fois que l'on considère la sous-déclaration 
potentielle du trafic d'armes à feu. Les faits suggèrent 
que le système de justice pénale ne se concentre sur 
le trafic d'armes à feu que dans un pourcentage rela-
tivement faible des cas où cela serait justifié - ce qui 
signifie que le trafic d'armes à feu est un phénomène 
largement caché, dont une partie seulement remonte 
à la surface.

Crimes violents et trafic de drogue sont 
fréquemment liés à des saisies

Outre les infractions liées aux armes, le comportement 
criminel le plus souvent lié aux saisies d'armes à feu 
est la criminalité violente, notamment en Amérique 
latine et en Afrique. En Europe, le trafic de drogue était 
la catégorie la plus importante. 

En moyenne, une part plus importante des armes à 
feu est saisie dans le cadre de crimes violents dans les 

Fig. 7 Armes à feu saisies dans des cas typiquesa  de saisie douanière, par tailleb de cas de saisie (exclus des 
cas avec un très grand nombre atypique d'armes à feu), 2016-2017

a Les cas isolés de très grande taille ont été exclus; ceux-ci ont été définis comme des cas dont la taille est supérieure au 98e centile pour le type spécifique 
d'arme à feu correspondant.

b La taille est mesurée comme le nombre d'armes à feu du type spécifique donné saisies dans le cas correspondant.

Source:  L'Organisation mondiale des douanes..

pays où le taux d'homicide est élevé. Le même lien est 
établi avec les saisies de drogue. En outre, la drogue 
apparaît comme la marchandise la plus couramment 
interceptée dans les mêmes saisies que les armes à 
feu, suivie par les contrefaçons les biens, les biens cul-
turels et les ressources naturelles. 

Il est difficile d'établir le lien entre le trafic d'armes à 
feu et le contexte criminel plus large dans lequel les 
saisies ont lieu. Certaines saisies individuelles excep-
tionnellement importantes semblent être liées à des 
zones de conflits récents ou en cours, ou à des pays 
présentant des niveaux de violence élevés liés au 
crime organisé. Mais plusieurs saisies importantes ont 
été signalées mais n'étaient apparemment pas liées à 
des zones de conflit ou à la criminalité organisée.

Certains pays peuvent être confrontés à des prob-
lèmes spécifiques liés aux conflits. Les armes alimen-
tent les conflits pendant qu'ils se déroulent, puis les 
stocks peuvent proliférer au lendemain de ceux-ci, 
causant de multiples difficultés aux autorités.

12



2

Plus de 50 % des homicides dans le monde 
sont commis au moyen d'armes à feu

Dans l'ensemble, plus de 50 % des homicides dans le 
monde chaque année sont effectués avec une arme à 
feu. La disponibilité des armes à feu est liée au taux 
d'homicides : une augmentation du taux de la posses-
sion d'armes à feu dans un pays va souvent de pair 
avec une augmentation du taux d'homicide. 

Toutefois, l'importance des armes à feu varie en fonc-
tion du contexte de l'homicide. Par exemple, les armes 
à feu sont de loin la méthode la plus significative dans 
les homicides liés aux gangs ou le crime organisé, mais 
beaucoup moins importante lorsque l'homicide 
implique des partenaires intimes et les membres la 
famille.

L'utilisation des armes à feu dans les homicides est 
également liée à un facteur de genre. La plupart des 
victimes et des auteurs d'homicides dans le monde 
sont des hommes, et ce phénomène tend à être 
encore plus prononcé dans le cas des homicides par 
arme à feu. Si l'on considère les homicides de parte-
naires intimes et de membres de la famille, et dont la 
plupart des victimes sont des femmes, les hommes 
étaient plus susceptibles que les femmes d'utiliser une 
arme à feu pour tuer leur partenaire féminin, tandis 
que les femmes étaient plus susceptibles que les 
hommes de recourir à un objet tranchant.

Dans l'ensemble, les données sur les saisies ont tend-
ance à suggérer une relation entre le niveau 
d'interception et le taux d'homicide. Les pays où les 
saisies d'armes à feu sont plus élevées que les homi-
cides par arme à feu ont tendance à avoir des taux 
d'homicides plus faibles, ce qui pourrait refléter une 
situation d'État de droit bien établie et solide.
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CONCLUSIONS E T 
IMPLICATIONS 

POLITIQUES

Les informations et les données présentées dans l'étude 
mondiale sur le trafic d'armes à feu donnent un aperçu de 
l'ampleur et de la portée du trafic d'armes à feu et de ses 
liens avec d'autres formes de criminalité. L'étude constitue 
le résultat du premier exercice mondial de collecte de don-
nées par le biais de l'étude sur le trafic d'armes illicites. Le 
Questionnaire sur les flux (IAFQ), qui s'appuie sur un effort 
antérieur pour faire la lumière sur le trafic d'armes à feu entre-
pris par l'ONUDC en 2015. Voici une discussion des princi-
pales conclusions et des implications politiques de ses 
résultats.

Les États membres et la communauté internationale ont intensi-
fié leurs efforts pour recueillir des informations fondées sur des 

preuves concernant le trafic d'armes à feu, mais Il faut faire 
davantage pour donner une image complète de la situation et 

mettre fin aux flux de trafic illicite.

Entre 2015 et aujourd'hui, l'attention ainsi que les efforts des 
États membres et de la communauté internationale pour 
développer, analyser et fonder les politiques et stratégies 
pour des résultats efficaces contre le trafic d'armes à feu sur 
des ensembles de données fiables sur les armes à feu saisies 
et faisant l'objet d'un trafic ont augmenté de manière sig-
nificative. Cette évolution importante, qui est également 
soutenue par l'engagement des États membres à réduire 
sensiblement les flux d'armes illicites inscrit dans la cible 16.4 
des objectifs de développement durable, se traduit de 
diverses manières. On observe une augmentation notable 
des produits d'analyse et de recherche sur le trafic d'armes 
à feu, plusieurs initiatives des États membres visant à ren-
forcer leurs capacités, outils et mécanismes nationaux de 
collecte de données sur les armes à feu, et une augmenta-
tion considérable du taux de réponse au questionnaire de 
près de 40 % par rapport à l'exercice 2015 mené par l'ONUDC.

Dans 80 pays, plus de 500 000 armes à feu ont été saisies en 
2016 et 2017. Cependant, les lacunes existantes dans la cou-
verture des données dans plusieurs de ces pays et les diffi-
cultés signalées pour détecter les flux de trafic illicite 
conduisent à conclure que ces quantités ne représentent 
probablement que la partie émergée de l'iceberg, car des 
quantités plus importantes d'armes à feu en circulation illic-
ite restent non découvertes et non déclarées. 

Des efforts supplémentaires sont nécessaires pour améliorer le 
renseignement sur le trafic d'armes à feu en examinant de plus près 
le contexte criminel de chaque saisie et le lieu où se trouvent les 
armes à feu, afin de mieux comprendre la nature et l'ampleur des 
flux de trafic illicite et de concevoir des mesures préventives con-
crètes et des mesures de contrôle pour stopper les flux et réduire 
l'accès des criminels à ces armes.

Les données relatives aux saisies constituent l'un des indicateurs 
les plus pertinents pour révéler et surveiller les flux de trafic illic-

ite, mais elles doivent être enrichies de données complémen-
taires, l'analyse du contexte criminel et de l'origine illicite des 

objets saisis.
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L'étude a confirmé la pertinence d'utiliser les résultats 
des saisies comme point de départ pour explorer et 
analyser plus en profondeur l'étendue et la nature pos-
sibles des schémas de trafic d'armes à feu. S'il est clair 
que toutes les armes à feu saisies ne sont pas néces-
sairement liées au trafic illicite, les informations sur les 
saisies, lorsqu'elles sont utilement combinées avec des 
informations complémentaires sur les articles, le con-
texte criminel dans lequel la saisie a lieu et le lieu où 
ils se trouvent peuvent aider à révéler les itinéraires et 
les schémas du trafic illicite. 

Le trafic d'armes à feu reste un phénomène largement 
invisible

La grande majorité des armes à feu sont saisies sur les 
territoires nationaux, dans des contextes autres que 
le trafic illicite, soit dans le cadre d'un autre crime, soit 
lorsqu'elles circulent sur le territoire national. Des 
informations circonstancielles supplémentaires, telles 
que le contexte criminel de la saisie et le résultat du 
traçage des articles, doivent être analysées systéma-
tiquement afin de déterminer si ces armes ont fait 
l'objet d'un trafic dans le pays avant leur saisie. 

En conséquence, le trafic d'armes à feu illicites reste le 
plus souvent invisible et non divulgué, car les armes 
à feu illicites sont à peine interceptées à leur point de 
détournement, mais seulement lorsqu'elles réappa-
raissent à la surface en relation avec d'autres activités 
criminelles.

Les pays doivent redoubler d'efforts pour prévenir, 
détecter et intercepter les flux de trafic d'armes à feu 
illicites, en particulier aux frontières et lors des 
transferts.

Peu d'armes sont saisies aux frontières. Afin d'inverser 
cette tendance les pays doivent intensifier leurs efforts 
pour détecter et combattre le trafic illicite lui-même 
et empêcher que ces armes à feu ne tombent entre 
les mains de criminels et réapparaissent dans le cadre 
d'autres crimes.

Des capacités renforcées de contrôle aux frontières et 
de profilage des risques sont nécessaires pour prévenir 
et intercepter les mouvements illicites d'armes à feu, 
y compris celles qui arrivent par des moyens moins 
conventionnels tels que les colis et les services post-
aux. La détection et l'investigation des trafics illicites 
nécessitent des efforts, du temps et des ressources 
supplémentaires, dont ne disposent souvent pas les 
praticiens de la justice pénale.

Les réponses de la justice pénale ont tendance à sous-
estimer l'importance du trafic d'armes à feu en se con-
centrant principalement sur la propriété illégale plutôt 

que sur l'origine illicite et les criminels impliqués dans le 
trafic.

L'étude confirme qu'en moyenne, environ deux tiers 
des saisies d'armes à feu étaient fondées sur le motif 
légal de possession illicite, tandis que des informations 
contextuelles complémentaires et les résultats du 
traçage indiquent clairement qu'une partie considé-
rable de ces armes à feu a pu faire l'objet d'un trafic 
illicite dans le pays avant leur saisie. La pratique 
actuelle consiste à limiter les efforts de saisie à la pos-
session illicite. Les accusations reflètent la relative 
myopie de nombreux systèmes de justice pénale, qui 
se concentrent davantage sur l'arme à feu en tant 
qu'instrument de criminalité ou de preuve, et ne 
voient pas l'intérêt de s'attaquer à son origine et à son 
trafic illicites. Ce faisant, ils répondent à l'objectif 
immédiat de retirer les armes à feu illicites de la circu-
lation, mais l'objectif global de lutte contre le trafic 
illicite reste largement non divulgué et sans 
surveillance.

Pour atteindre la cible 16.4 du SDG, il faut un change-
ment de paradigme fondamental, une vision plus stra-
tégique et une réactivité proactive de la part des 
praticiens de la justice pénale pour aller au-delà de la 
simple arme à feu et donner la priorité à l'objectif 
d'enquête et de poursuite de l'activité de trafic illicite, 
et ainsi donner de la visibilité et des réponses adé-
quates à ce crime sous-jacent qui prédispose et ali-
mente tous les suivants.

There is a close link between the domestic and transna-
tional characteristics of firearms trafficking, which are not 

always clearly distinguished by national authorities. To 
understand the source of the issue and conceive appro-
priate responses, Member States need to set up systems 

that enable them to understand, analyse and react to the 
domestic and transnational extent of the issue. 

Les informations et les données présentées dans 
l'étude suggèrent qu'en moyenne, le taux de 
détournement des armes à feu au niveau national est 
élevé. Il est donc plausible que les armes à feu illicites 
circulent à l'intérieur des frontières nationales avant 
d'être finalement acheminées à l'étranger. Il serait 
trompeur de considérer le trafic qui traverse les fron-
tières séparément du trafic national, car le trafic 
national est souvent le début de la chaîne 
d'approvisionnement transnationale illicite d'armes à 
feu. Si ces deux phénomènes nécessitent une analyse 
conjointe, il est essentiel de disposer de connaissances 
distinctes sur l'étendue et les caractéristiques nation-
ales et transnationales du trafic d'armes à feu pour que 
les autorités nationales et les décideurs politiques pui-
ssent comprendre la source du problème et concevoir 
des réponses appropriées.
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Cependant, la législation nationale n'est pas propice 
à la compréhension de la nature nationale ou trans-
nationale du phénomène. Seuls 6 des 53 pays qui ont 
fourni les données pertinentes ont adopté un concept 
juridique spécifique pour le trafic transnational 
d'armes à feu, ce qui rend difficile l'enregistrement de 
données ventilées sur les saisies d'armes à feu. 

Afin de faciliter les efforts de collecte de données dis-
tinctes sur les flux d'armes illicites transnationaux et 
nationaux, les États membres devraient envisager 
d'élaborer deux concepts juridiques distincts pour les 
deux phénomènes. Suivre de près les saisies effectu-
ées par les autorités douanières aux points de passage 
des frontières terrestres, dans les aéroports et les ports, 
d'une part, et l'enregistrement, l'agrégation et l'analyse 
systématiques des résultats du traçage des armes à 
feu saisies, d'autre part, constituent une autre mesure 
importante pour aider à mieux comprendre l'étendue 
et les caractéristiques nationales et transnationales de 
la question.

Pour prévenir et combattre le trafic d'armes à feu, il est 
nécessaire pour renforcer les capacités, les procédures et 
outils pour identifier l'origine illicite des produits saisis, 

trouvés et les armes à feu remises et d'enregistrer les 
résultats de manière accessible. L'accent devrait être mis 

en particulier sur être mis en place :
- Enregistrement d'informations sur les armes à feu et 
leurs contexte pénal au cours des différentes étapes 

d'une manière facile à agréger ;

- Améliorer les mécanismes et renforcer les capacités ;
- Centraliser les données pertinentes dans les bases de 

données nationales qui peuvent aider à mener des 
recherches et soutenir les enquêtesde leur possible orig-

ine illicite.

Le taux de réponse relativement faible aux différentes 
questions de l'IAFQ et la couverture géographique et 
institutionnelle variable des données dans les diffé-
rents pays reflètent l'absence de procédures de col-
lecte de données systématiques et complètes dans les 
États membres. 

Afin d'obtenir un aperçu complet du trafic d'armes à 
feu, les États membres devraient harmoniser leurs exi-
gences en matière d'enregistrement aux différentes 
étapes d'une enquête relative à des armes à feu, y 
compris la saisie, l'analyse approfondie de l'arme, ainsi 
que le résultat du traçage. Le taux de réponse particu-
lièrement faible aux questions relatives aux résultats 
du traçage révèle le besoin pressant pour les États 
membres de renforcer les mécanismes et les capacités 
en vue d’enquêtes pénales ainsi que le traçage inter-
national. Enfin, les États membres devrait mettre en 
place des bases de données centralisées pouvant aider 
à la recherche et à l'investigation de leur éventuelle 
origine illicite. Cela constitue un élément crucial de 
tout régime efficace de contrôle des armes à feu.

L'intensification des efforts visant à détecter et à saisir les 
pièces et éléments des armes à feu, y compris lorsqu'elles 

sont expédiées par colis rapide, peut soutenir la lutte 
contre divers types de fabrication illicite d'armes à feu, 

notamment la transformation, l'assemblage et la produc-
tion artisanale.

Alors que le niveau global des saisies de pièces et 
d’éléments est faible par rapport aux armes à feu, le 
nombre de saisies est plus élevé dans les pays où les 
armes à feu en état de non-usine ont été saisis, y com-
pris des armes fabriquées, assemblées et converties 
de manière artisanale. Le nombre sombre de pièces 
et d’éléments en circulation illicite est probablement 
plus élevé que les chiffres rapportés, en raison de la 
difficulté à les détecter et à les identifier comme des 
éléments appartenant à une arme à feu. Une attention 
et des capacités accrues pour retirer les pièces et élé-
ments illicites de la circulation, y compris lorsqu'ils 
sont expédiés par des services de livraison rapide de 
colis, peuvent empêcher divers types de fabrication 
illicite d'armes à feu, tels que la conversion, 
l'assemblage et la production artisanale.

Afin de lutter contre le trafic transnational d'armes à feu, 
les efforts d'application doivent continuer à cibler les dif-
férents types de transport, en particulier les véhicules et 

les navires.

Les informations et les données présentées dans 
l'étude révèlent que les véhicules et les navires con-
stituent les principaux types de le transport pour le 
trafic d'armes à feu à travers les frontières. Par con-
séquent, il faut poursuivre les efforts pour détecter les 
armes à feu dans les véhicules aux postes frontières 
terrestres ainsi que dans les navires dans les ports.

La collecte et l'analyse de données sur les armes à feu 
perdues et volées peuvent aider à mieux comprendre le 

trafic d'armes à feu et le point de détournement des 
armes à feu faisant l'objet d'un trafic.

En complément de l'indicateur adopté au niveau mon-
dial pour mesurer les flux d'armes illicites, qui con-
stitue l'un des objectifs de développement durable, 
les États membres et la communauté internationale 
devraient examiner plus avant la collecte et l'analyse 
systématiques des données sur les armes à feu per-
dues et volées. Ces informations peuvent enrichir les 
données sur les saisies d'armes à feu et améliorer la 
compréhension des flux d'armes illicites. Les données 
enregistrées dans la base de données iARMS admin-
istrée par Interpol peuvent constituer un point de 
départ utile à cet égard.
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Bien que le pays de fabrication des armes à feu saisies et 
le pays de détournement ne se chevauchent souvent pas, 
les pays qui saisissent des armes à feu faisant l'objet d'un 
trafic illicite doivent informer le pays de fabrication de la 

saisie. Un tel échange d'informations est une étape 
importante pour améliorer ou mettre en place des 

mesures préventives aux premiers stades de la chaîne 
d'approvisionnement et peut fournir des informations 

essentielles pour l'évaluation des risques à l'exportation à 
laquelle doit procéder le pays exportateur.

Une part importante des armes à feu faisant l'objet 
d'un trafic provient des armes à feu fabriquées légale-
ment et détournées vers le noir et ne sont commer-
cialisées qu'après leur exportation légale. Toutefois, 
en vertu d'instruments internationaux et régionaux, 
tels que le traite sur le commerce des armes ou la Con-
vention de Kinshasa contre les armes à feu, leurs pièces 
et éléments et leurs munitions, les pays sont tenus 
d'évaluer le risque de détournement futur lors de 
l'évaluation des risques liés à l'exportation. Si les véri-
fications après livraison peuvent constituer une 
mesure efficace pour soutenir l'évaluation des risques 
à l'exportation, les informations sur les armes à feu 
faisant l'objet d'un trafic en provenance du pays de 
saisie peuvent constituer une autre source 
d'information importante pour le pays de fabrication.   
Les États membres devraient donc maintenir des 
canaux de communication ouverts et un échange 
d'informations sur les armes à feu faisant l'objet d'un 
trafic et détournées.

Des mécanismes intégrés et complets de collecte de don-
nées et l'utilisation de modèles et d'outils normalisés 

peuvent contribuer à améliorer la situation. Sans cela, les 
États membres risquent de ne pas atteindre les objectifs 
fixés et le suivi de l'objectif 16.4 du SDG. Une participa-
tion et un soutien accrus aux efforts de collecte de don-

nées au niveau mondial sont également nécessaires.

La faible priorité accordée par les systèmes de justice 
pénale à la question du trafic d'armes à feu se reflète 
souvent aussi dans la manière rudimentaire et isolée 
dont les données sur les armes à feu sont parfois col-
lectées et enregistrées dans certains pays. En con-
séquence, les mécanismes et les outils de collecte de 
données de nombreux pays ne sont souvent pas suf-
fisamment équipés pour saisir pleinement le phé-
nomène du trafic illicite et les infractions connexes, y 
compris les menaces nouvelles ou émergentes telles 
que le trafic de pièces et d’éléments, les services de 
colis et le trafic via Internet ; la conversion et la modi-
fication d'armes en armes à feu réelles, etc.

Compte tenu de la visibilité accrue et de la sensibilisa-
tion à l'importance de la lutte contre le trafic d'armes 
à feu, il convient également d'accorder une plus 
grande priorité à la mise en place de méthodes 
intégrées et globales de collecte, d'analyse et 
d'utilisation des données sur les armes à feu. 

Les pays doivent reconnaître l'intérêt d'aller au-delà 
des armes à feu en tant qu'instrument ou preuve, pour 
s'intéresser à leur origine et à leur éventuel trafic, et 
adapter en conséquence leur mécanisme de collecte 
et d'analyse des données en afin d'intégrer des don-
nées plus larges sur la criminalité dans le tableau géné-
ral des renseignements concernant les armes à feu 
illicites.

Il est nécessaire d'améliorer le tableau des renseigne-
ments sur le trafic d'armes à feu en renforçant leur 
mécanisme de comptage de bas en haut, afin de faci-
liter la collecte et l'analyse d'informations circonstan-
cielles telles que le contexte criminel, les liens avec 
des menaces spécifiques pour la sécurité comme ter-
rorisme ou la criminalité organisée, et pour soutenir 
l'analyse de renseignements fondée sur des preuves 
et la prise de décisions stratégiques.

Le développement et l'utilisation d'outils standardisés, 
tels que des modèles et des applications automatisées 
qui peuvent aider à désagréger les informations dès 
leur production et réduire les risques d'erreurs, peu-
vent grandement contribuer à améliorer le tableau et 
l'analyse.

De mauvaises pratiques en matière de traçage et des 
efforts insuffisants pour en rendre compte réduisent la 

probabilité de révéler et de contrer les flux d'armes illic-
ites, et font courir aux États membres le risque de ne pas 

atteindre et de ne pas contrôler l'objectif 16.4 du SDG. 
Une participation et un soutien accrus aux efforts de col-

lecte de données au niveau mondial sont nécessaires.

Si les données relatives aux saisies constituent 
l'indicateur le plus précis pour surveiller le trafic 
d'armes à feu, seule la recherche de l'origine illicite 
peut aider à établir le point de détournement des 
armes saisies et à identifier les itinéraires et les modèles 
opératoires des trafics.

Les pays doivent systématiquement tracer et rendre 
compte de leurs efforts pour établir l'origine illicite 
des armes à feu saisies lors de crimes, en vue 
d'enquêter et de poursuivre l'infraction de trafic illicite, 
au-delà et indépendamment de l'infraction principale 
qui a donné lieu à l'action répressive menant à la saisie 
de l'arme à feu. Sans cela, les pays ne seront pas en 
mesure de détecter et de perturber le trafic illicite et 
réduire les flux d'armes illicites d'ici 2030.

Pourtant, si l'on considère le nombre total de pays 
fournissant des données traitables sur la question des 
SDG (14 pays et le nombre d'armes saisies, trouvées 
et remises dont ils ont pu retracer l'origine illicite (28 
% en moyenne), les États membres risquent de ne pas 
atteindre et contrôler la réalisation de l'objectif 16.4 
des SDG. Il est donc nécessaire de renforcer les capaci-
tés, les procédures et les outils permettant d'identifier 
l'origine illicite des armes à feu saisies, trouvées et 
remises et d'enregistrer les résultats dans une manière. 
accessible. 
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Le trafic transnational d'armes à feu constitue un crime 
complexe, aux conséquences souvent fatales. Pour lutter 
efficacement contre ce phénomène, les États membres et 
la communauté internationale devraient investir dans des 

recherches supplémentaires sur les liens existants avec 
d'autres menaces pour la sécurité et développer des 

approches multisectorielles appropriées.

L'étude confirme l'interconnexion entre les armes à 
feu saisies, d'une part, et le trafic de drogue ainsi que 
la violence armée, en particulier les homicides, d'autre 
part. Il conviendrait de procéder à une analyse plus 
approfondie de ces liens ainsi que de l'interconnexion 
entre les armes à feu illicites et d'autres sujets de fond, 
tels que le trafic d'autres marchandises et le terrorisme. 
La compréhension de l'interaction entre les armes à 
feu illicites, d'une part, et la corruption et le blanchi-
ment d'argent, d'autre part, peut contribuer à amélio-
rer les méthodes d'enquête sur ces crimes. 

Si l'étude confirme que les armes à feu utilisées dans 
les homicides ont une dimension de genre particu-
lière, l'impact des armes à feu illicites sur les hommes 
et les femmes, les garçons et les filles devrait faire 
l'objet de recherches plus approfondies et être abordé.
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Afrique

En Afrique, les plus grandes quantités d'armes saisies 
ont été enregistrées en Angola et au Kenya. Outre la 
prévalence des fusils de chasse en général, des pro-
portions notables de mitraillettes ont été saisies en 
Tunisie et au Burundi. En République centrafricaine, 
outre les armes diverses telles que les grenades, les 
armes artisanales et des canons, le reste des armes 
saisies était principalement composé des fusils et de 
mitraillettes. 

Toutefois, de nombreux pays d'Afrique et d'Asie sem-
blent avoir une capacité d'interception et de profilage 
des armes à feu, de la traite des êtres humains plus 
faible que celle des autres pays, ce qui peut entraîner 
une sous-déclaration de certains types d'armes à feu. 
En outre, les chiffres totaux communiqués par les pays 
incluent les saisies qui ne sont pas directement liées 

au trafic. Sur la base des saisies douanières aux fron-
tières, les fusils ressortent au même niveau que les 
pistolets. Cela suggère que les armes à feu tels que les 
fusils pourraient jouer un rôle plus important dans les 
schémas de trafic mondiaux que ce que reflètent les 
données actuellement disponibles.

En y regardant de plus près, des liens apparaissent 
entre les modèles du trafic et des contextes régionaux 
plus larges. Par exemple, les pays qui enregistrent des 
niveaux plus élevés de morts violents et d'homicides, 
en particulier en Afrique et en Amérique latine et dans 
les Caraïbes, ont tendance à saisir un pourcentage plus 
élevé d'armes à feu liées aux crimes violents. De même, 
dans les pays où le trafic de drogue est plus important, 
les saisies d'armes sont plus nombreuses en raison 
cette activité.

Fig. 8 Répartition moyenne* des armes saisies signalées en Afrique, par type, 2016-2017

 

* Moyenne simple basée sur les données de 18 pays..

**Comprend les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour permettre une classification plus poussée; certaines de ces armes peuvent 
être des armes à feu ou des ALPC.

*** Pour certains pays, les données déclarées sur les saisies comprenaient des armes autres que les armes à feu / ALPC; cependant, les données sur ces armes 
n'étaient pas explicitement demandées par le questionnaire. Par conséquent, la part de ces armes est sujette à des variations dans la pratique de déclaration 
d'un pays à l'autre. 

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 9 Répartition des armes saisies par type, pays d'Afrique, 2016-17

 

* Comprend les autres armes à feu, autres ALPC et autres armes. Comprend également les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour 
permettre une classification ou une ventilation plus poussée; certaines de ces armes peuvent être des armes à feu des six types standards précédents.

** Les armes pneumatiques, à blanc et à gaz relèvent de la désignation précédente «Armes autres que les armes à feu / ALPC», mais sont distinguées chaque 
fois que les données disponibles le permettent.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

21



ÉTUDE MONDIALE SUR LE TRAFIC D'ARMES À FEU
20

20

1

Fig. 10 Armes saisies par les pays d'Afrique, par type, 2016-2017 (9 pays avec les plus grandes quantités saisies)

 

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 11 Armes saisies par les pays d'Afrique, par type, 2016-2017 (9 pays avec les plus faibles quantités saisies)

 

* Les données pour le Ghana n'étaient disponibles que pour 2016; les données pour le Cameroun et la Guinée n'étaient disponibles que pour 2017.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Map 3 Flux du trafic transnational d’armes à feu affectant l’Afrique et l’Asie de l’Ouest (comme indiqué par les 
routes d’armes saisies) 2016-2017
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Les Amériques
En Amérique latine et dans les Caraïbes, les plus 
grandes quantités d'armes saisies ont été signalées 
par la Colombie et l'Argentine. Toutefois, des données 
complètes pour le Brésil n'étaient pas disponibles. Si 
l'on exclut les armes autres que les armes à feu/ALPC, 
ainsi que toutes les armes à feu/ALPC qui n'ont pas pu 
être classées et quantifiées dans leurs catégories 
respectives, les Amériques sont la région qui compte 
la plus forte proportion de pistolets (en moyenne, 52 
%) et de revolvers (24 %).  La proportion de fusils saisis 
au Mexique était sensiblement plus élevée que dans 
d'autres pays d'Amérique latine et des Caraïbes.

L'exercice de collecte de données réalisé pour la 
présente étude, qui s'est concentré sur les données 
des années 2016 et 2017, s'est appuyé sur un exercice 
antérieur réalisé par l' ONUDC. 

Ainsi, pour certains pays, les données relatives aux 
saisies étaient également disponibles pour les années 
précédentes. En dépit d'une lacune dans les périodes 
de référence et de problèmes potentiels de compara-
bilité, il a également été possible, dans certains cas, 
de dégager des tendances significatives à la hausse 
ou à la baisse sur le long terme. C’est le cas en Amé-
rique latine pour trois pays, qui ont tous affiché une 
nette tendance à la baisse.

Fig. 12 Répartition moyenne des d’armes saisies par type,  par pays en Amérique, 2016-2017

 

* Moyenne simple basée sur les données de 26 pays.

** Comprend les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour permettre une classification plus poussée; certaines de ces armes peuvent 
être des armes à feu ou des ALPC.

*** Pour certains pays, les données déclarées sur les saisies comprenaient des armes autres que les armes à feu / ALPC; cependant, les données sur ces armes 
n'étaient pas explicitement demandées par le questionnaire. Par conséquent, la part de ces armes est sujette à des variations dans la pratique de déclaration 
d'un pays à l'autre.  

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 13 Répartition des d’armes saisies par type, par pays en Amérique, 2016-2017

 

* Comprend les autres armes à feu, autres ALPC et autres armes. Comprend également les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour 
permettre une classification ou une ventilation plus poussée; certaines de ces armes peuvent être des armes à feu des six types standards précédents.

** Les armes pneumatiques, à blanc et à gaz relèvent de la désignation précédente «Armes autres que les armes à feu / ALPC», mais sont distinguées chaque 
fois que les données disponibles le permettent.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 14 Armes saisies par les pays des Amériques, par type, 2016-2017 (9 pays avec les plus grandes quantités 
saisies)

 

* Comprend les armes à feu soumises pour traçage au Bureau de l'alcool, du tabac, des armes à feu et des explosifs par un organisme d'application de la loi, 
résultant d'une saisie ainsi que d'un abandon, d'un programme de rachat ou d'une autre méthode de récupération. De plus, seules les armes à feu saisies 
soumises au dépistage sont incluses. Les armes à feu soumises pour traçage après récupération ne représentent pas l'ensemble complet de toutes les armes 
à feu saisies.

¹ Les données pour le Canada n'étaient disponibles que pour 2016.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 15 Armes saisies par les pays des Amériques, par type, 2016-2017 (9 pays avec des quantités intermédiaires 
saisies)

 

*Comprend uniquement les saisies dans les archives du Centre de recherches de la police fédérale du Brésil.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 16 Armes saisies par les pays des Amériques, par type, 2016-2017 (9 pays avec les plus faibles quantités 
saisies)

*Les données pour le Paraguay n'étaient disponibles que pour 2016.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 17 Évolution significative* à plus long terme du nombre d'armes saisies dans les pays, en Europe, 2010-
2017

* En raison d'un instrument de collecte de données révisé, il n'est pas garanti que les données antérieures à 2016 soient comparables aux données de 2016-
2017, à l'exception des données historiques mises à jour. Ce graphique ne montre que les pays pour lesquels au moins 5 points de données étaient disponi-
bles sur la période 2011-2017 et le modèle de régression linéaire simple correspondant a donné des valeurs p significatives au niveau de 90%. 

** Pour 2014 et 2015, aucune donnée n'était disponible pour le Mexique et pour le Panama.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Map 4 Flux de trafic transnational d'armes à feu affectant l'Amérique latine et les Caraïbes (comme indiqué par 
les routes des armes à feu saisies), 2016-2017

Transna�onal firearms trafficking flows affec�ng La�n America and the Caribbean (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The breakdown into subregional groupings is based on the standard UN classification (M49), adapted to take into account the availability of data and regions of special interest of the study. Please see Methodological Annex for details. 
Arrows represent flows between subregions (not specific countries).
The boundaries and names shown and the designations used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Nations. 

The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the parties. A dispute exists between the Governments of Argentina and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

La ventilation en groupements sous-régionaux est basée sur la classification standard des Nations Unies (M49), adaptée pour tenir compte de la disponibilité 
des données et des régions d'intérêt particulier de l'étude.
Les flèches représentent les flux entre les sous-régions (pas des pays spécifiques).

Source: Élaboration de données par l'ONUDC à partir du questionnaire sur les flux d'armes illicites et de l'Organisation mondiale des douanes.
Les limites et les noms indiqués et les désignations utilisées sur ces cartes n'impliquent pas l'approbation ou l'acceptation officielle par les Nations Unies. Le 
statut final du Jammu-et-Cachemire n’a pas encore été convenu par les parties. Un différend existe entre les Gouvernements de l'Argentine et du Royaume-Uni 
de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord concernant la souveraineté sur les îles Falkland (Malvinas).

Map 5 Flux de trafic transnational d'armes à feu affectant l'Amérique du Nord et l'Amérique centrale (comme 
indiqué par les routes des armes à feu saisies), 2016-2017

Transna�onal firearms trafficking flows affec�ng Northern and Central America (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The boundaries and names shown and the designations used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Nations. 

The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the parties. A dispute exists between the Governments of Argentina and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).
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Europe
Parmi toutes les régions, les types d'armes saisies en 
Europe étaient les plus diversifiés. Parmi les armes 
pouvant être clairement classées comme armes à feu 
et ALPC, les pistolets ont représenté en moyenne 35 
% des saisies, suivis par les fusils (27 %), les carabines 
(22 %) et les revolvers (11 %), les mitraillettes et les 
mitraillettes représentant la majeure partie du reste 
(4,5 %).2 En outre, l'Europe a enregistré en moyenne 
les plus fortes proportions d'armes diverses – cela peut 
être liée à la prédominance de la conversion et d'autres 
formes d'improvisation comme moyens d'obtenir des 

armes à feu illicites.

En ce qui concerne les Amériques, dans le cas de 
l'Europe, il était également possible

d'identifier certaines tendances à la baisse ou à la 
hausse statistiquement significatives à long terme, 
notamment dans le cas de l'Espagne, de la Lituanie et 
de la Roumanie.

Des données historiques étaient également disponi-
bles pour les pays des Balkans occidentaux ; toutefois, 
dans ce cas, aucune tendance à la hausse ou à la baisse 
statistiquement significative n'a été identifiée.

Fig. 18 Répartition moyenne* des armes saisies signalées en Europe, 2016-17

 

* Moyenne simple base sur les donnes de 26 pays.

** Comprend les armes indiquées “ Autres” sans information suffisante pour donner une classification future; Certains de ces armes peuvent être des armes à 
feu ou des armes légères et de petit calibre (APLC).

*** Pour certains pays, les données de saisies indiquées incluaient les armes et autres armes à feu/APLC ; toutefois les donnes sur ces armes ne sont pas 
explicitement demandées par le questionnaire. Par conséquent, le partage de ces armes est sujet à des variations dans la pratique de reportage entre les 
pays.  

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 19 Répartition des armes saisies par type, pays d'Europe, 2016-17

* Comprend les autres armes à feu, autres ALPC et autres armes. Comprend également les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour 
permettre une classification ou une ventilation plus poussée; certaines de ces armes peuvent être des armes à feu des six types standards précédents.

** Les armes pneumatiques, à blanc et à gaz relèvent de la désignation précédente «Armes autres que les armes à feu / ALPC», mais sont distinguées chaque 
fois que les données disponibles le permettent.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

30



2

Fig. 20 Armes saisies par les pays d'Europe, par type, 2016-2017 (9 pays avec les plus grandes quantités saisies)

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 21 Armes saisies par les pays d'Europe, par type, 2016-17 (9 pays avec des quantités intermédiaires saisies)

 

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 22 Armes saisies par les pays d'Europe, par type, 2016-2017 (8 pays avec les plus faibles quantités saisies)

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 23 Évolution significative * à plus long terme du 
nombre d'armes saisies dans les pays, en Europe, 
2010-2017

* En raison d'un instrument de collecte de données révisé, il n'est pas garanti 
que les données antérieures à 2016 soient comparables aux données de 2016-
2017, à l'exception des données historiques mises à jour. Ce graphique ne 
montre que les pays pour lesquels au moins 5 points de données étaient dis-
ponibles sur la période 2011-2017 et le modèle de régression linéaire simple 
correspondant a donné des valeurs p significatives au niveau de 90%. La Fédé-
ration de Russie a également été exclue du fait que les données antérieures à 
2016 ne concernaient que les saisies douanières.

**Pour 2014 et 2015, aucune donnée n'était disponible pour la Lituanie et la 
Roumanie.
Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 24 Saisies d’armes dans les Balkans Ouest, 2010-2017

Remarque: En raison d'un instrument de collecte de données révisé, il n'est pas gar-
anti que les données antérieures à 2016 soient comparables aux données de 2016-
2017. Par conséquent, la comparaison doit être faite avec prudence.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Map 6 Flux de trafic transnational d'armes à feu affectant l'Europe (tels que définis par les itinéraires des armes 
à feu saisies), 2016-2017

Transna�onal firearms trafficking flows affec�ng Europe (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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Arrows represent flows between subregions (not specific countries).
The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. 
The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

La ventilation en groupements sous-régionaux est basée sur la classification standard des Nations Unies (M49), adaptée pour tenir compte de la disponibilité 
des données et des régions d'intérêt particulier de l'étude. 
Les flèches représentent les flux entre les sous-régions (pas des pays spécifiques).

Source: Élaboration de données par l'ONUDC à partir du questionnaire sur les flux d'armes illicites et de l'Organisation mondiale des douanes.
Les limites et les noms indiqués et les désignations utilisées sur ces cartes n'impliquent pas l'approbation ou l'acceptation officielle par les Nations Unies. Le 
statut final du Jammu-et-Cachemire n’a pas encore été convenu par les parties. Un différend existe entre les Gouvernements de l'Argentine et du Royaume-Uni 
de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord concernant la souveraineté sur les îles Falkland (Malvinas).
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Asie et Océanie
En Asie et en Océanie, la couverture était plutôt limitée 
; il est donc impossible d'élucider de manière fiable 
des modèles représentatifs. Le nombre d'armes saisies 
était très élevé en Australie, mais il comprenait des 
saisies de nature administrative. 

L'importance relative des fusils de chasse était similaire 
à celle de l'Afrique, avec des proportions relativement 
élevées de ce type d'armes enregistrées dans les pays 
voisins du Kazakhstan, du Kirghizstan et du Tadjikistan, 
ainsi qu'au Liban.

Fig. 25 Répartition moyenne * des armes saisies signalées en Asie, 2016-2017.

* Moyenne simple basée sur les données de 10 pays.

** Comprend les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour permettre une classification plus poussée; certaines de ces armes peuvent 
être des armes à feu ou des ALPC.

*** Pour certains pays, les données déclarées sur les saisies comprenaient des armes autres que les armes à feu / ALPC; cependant, les données sur ces armes 
n'étaient pas explicitement demandées par le questionnaire. Par conséquent, la part de ces armes est sujette à des variations dans la pratique de déclaration 
d'un pays à l'autre.  

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 26 Répartition des armes saisies par type, pays d'Asie et d'Océanie, 2016-2017

 

* IComprend les autres armes à feu, autres ALPC et autres armes. Comprend également les armes signalées sous «Autres» sans informations suffisantes pour 
permettre une classification ou une ventilation plus poussée; certaines de ces armes peuvent être des armes à feu des six types standards précédents.

** Les armes pneumatiques, à blanc et à gaz relèvent de la désignation précédente «Armes autres que les armes à feu / ALPC», mais sont distinguées chaque 
fois que les données disponibles le permettent.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Fig. 27 Armes saisies par les pays d'Asie et d'Océanie, par type, 2016-2017 (6 pays avec les plus grandes quan-
tités saisies)

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.

Fig. 28 Armes saisies par les pays d'Asie, par type, 2016-2017 (5 pays avec les plus faibles quantités saisies)

 

*Les données pour le Kirghizistan n'étaient disponibles que pour 2017.

Sources: ONUDC IAFQ et autres sources officielles.
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Map 7 Flux de trafic transnational d'armes à feu affectant l'Asie et l'Océanie (comme indiqué par les itinéraires 
des armes à feu saisies), 2016-2017

Transna�onal firearms trafficking flows affec�ng Asia and Oceania (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The breakdown into subregional groupings is based on the standard UN classifica�on (M49), adapted to take into account the availability of data and regions of special interest of the study. Please see Methodological Annex for details. 
Arrows represent flows between subregions (not specific countries).
The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. 
The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).
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Main transna�onal firearms trafficking flows (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The breakdown into subregional groupings is based on the standard UN classifica�on (M49), adapted to take into account the availability of data and regions of special interest of the study. Please see Methodological Annex for details. 
Arrows represent flows between subregions (not specific countries).
The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. 
The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

Main transna�onal firearms trafficking flows (as defined by routes of seized firearms), 2016-17
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The breakdown into subregional groupings is based on the standard UN classifica�on (M49), adapted to take into account the availability of data and regions of special interest of the study. Please see Methodological Annex for details. 
Arrows represent flows between subregions (not specific countries).
The boundaries and names shown and the designa�ons used on this map do not imply official endorsement or acceptance by the United Na�ons. 
The final status of Jammu and Kashmir has not yet been agreed upon by the par�es. A dispute exists between the Governments of Argen�na and the United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland concerning sovereignty over the Falkland Islands (Malvinas).

La ventilation en groupements sous-régionaux est basée sur la classification standard des Nations Unies (M49), adaptée pour tenir compte de la disponi-
bilité des données et des régions d'intérêt particulier de l'étude. 
Les flèches représentent les flux entre les sous-régions (pas des pays spécifiques).

Source: Élaboration de données par l'ONUDC à partir du questionnaire sur les flux d'armes illicites et de l'Organisation mondiale des douanes.
Les limites et les noms indiqués et les désignations utilisées sur ces cartes n'impliquent pas l'approbation ou l'acceptation officielle par les Nations Unies. 
Le statut final du Jammu-et-Cachemire n’a pas encore été convenu par les parties. Un différend existe entre les Gouvernements de l'Argentine et du 
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord concernant la souveraineté sur les îles Falkland (Malvinas).



2

Détails du contact:
Simonetta Grassi
Programme mondial sur les armes à feu
Section d’appui à la mise en oeuvre
Service de la criminalité organisée et du trafic illicite
Division des traités 
Office des Nations Unies contre la drogue et le crime
E-mail: simonetta.grassi@un.org; gfp@un.org
Site Internet: www.unodc.org
Twitter: @UNODC_Firearms

Ce projet a été finance par l’Union Européenne


